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DÉVELOPPEMENT ACCÉLÉRÉ 

DE U ARAIGNÉE 

ZILLA  X-NOTATA. Cl. (Argiopidae). 

Par Louis LE GUELTE 

Il est intéressant pour l’étude du comportement d’avoir des araignées 

tissant autant de toiles en hiver qu’en été. A part des indications de 

Witt (1956, pp. 29 et 30) nous n’avons guère trouvé de renseignements 

permettant d’effectuer un élevage de Zilla x-notala dans les conditions 

optimales. Nous avions (Le Guei.te) provoqué des sorties anticipées 

d’araignées en déchirant le cocon en janvier puis en novembre. 

TEMPÉRATURES 

Enregistrement de la température et de l’hygrométrie pour une semaine. — En abscisses : 
jours ; en ordonnées : fig. 1 : températures ; fig. 2 : pourcentages d’hygrométrie. 

En 1962, des œufs de Zilla x-notata pondu en élevage en octobre- 

novembie nous ont donné spontanément le 20 décembre des premières 

nymphes (selon la nomenclature de Vachon 1957). Conservées à une 

température de 25° le jour et 14-15° la nuit (fig. 1), avec une nourriture 

en excès (Drosophiles), avec une alternance de jour (6 h.-20 h.) et de nuit 

(20 h.-6 h.) et une hygrométrie s’élevant à 90 % 3 fois par semaine et ne 

descendant pas au-dessous de 30 % (fig. 2), ces nymphes nous ont fourni 

des adultes qui ont commencé à pondre le 19 mars (5 cocons obtenus à 

cette date). 
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Le cycle a donc été bouclé en 3 mois, au lieu de 6 environ dans la nature. 

Pendant tout le développement, nous avons obtenu journellement de 

très nombreuses toiles. Ces araignées n’auraient dû éclore dans la nature 

qu’en avril, les nymphes demeurant dans l’enveloppe du cocon jusqu’à 

cette époque. Il faut donc attribuer à la chaleur un rôle déterminant 

dans la sortie du cocon. Elle interromprait, peut être, une diapause au 

stade de lre nymphe. Par ailleurs, nous avions isolé quelques araignées 

provenant de cocons pondus à la même date (octobre-novembre). Ces 

araignées, nourries de façon régulière, mais sous-alimentées (une fois tous 

les 15 jours environ) sont demeurées au stade de 2e ou 3e nymphe. Nous 

pouvons donc conclure que la quantité de nourriture joue un rôle déter¬ 

minant dans la croissance puisque, dans le cas des araignées, adultes 

le 19 mars et de celles à l’état de 2e nymphe, les conditions d’humidité, 

température et alternance jour-nuit sont les mêmes. 

Ces résultats nous semblent d’un grand intérêt car il nous ont permis 

d’avoir en même temps tous les stades du développement et de ne pas 

attendre l’éclosion dans la nature. 
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